NOTES 


SUR 

QUELQUES APIDES DU CONGO BELGE 

PAR 

EMBR1K STRAND 


Dans les pages suivantes, j’etndie un certain nombre d’Apides du 
Congo beige qui m’ont ete communiques par M. le D r H. Schou- 
tkden et font partie des collections du Musee du Congo. Parnii 
eux se trouvent diverses esp^ces fort interessantes ; et, d’autre part, 
les indications relatives meme a des esp^ces plus repandues ont 
aussi leur valeur taut que uos connaissances sur la faune des Apides 
d'Afrique seront encore aussi restreintes. 


Genre NOMIA Latr. 

Nomia atrinervis Vach. 

Un o’ de Congo da Lemba, V-1912 (R. Mayne). Espbce voisine 
de A r . garnet Strand mais s’en distinguant notamment par la ponc- 
tuation plus forte du premier segment abdominal. 
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N. tridentata Sm. 

Un c? de Congo da Lemba, I- 1 1-1913 (R. Mayne). 


N. Schoutedeni Strand n. sp. 

Une 9 de Sankisia, IX-1911 (D r J. Bequaert). 

Ressemble a N. fulvohirta Sm. ( Frans . Rut. Soc. Loud 1875, 
p. 68) ; les ailes ne sont pas hyalines tontefois, mais enfumees de 
gris brunatre et cela dans toute leur etendue ; les mandibules ne 
sont, de plus, pas « ferruginous at their base » (ce dernier mot est 
souligne par moi), mais plutot « at their apex » ; enfin, le premier 
segment presente egalemeut une bordure posterieure plus claire, 
bien que moins apparente que celle des autres segments. 

A en juger d’aprfes des specimens qui m’ont ete soumis comme 
fulvohirta Sm., cette dernifere esp&ce se distingue, en outre, par le 
fait que tout au moins en dessus le scape est plus clair que le fouet ; 
ici tous deux sont colores de meme, noirs, en dessus, tandis qu’en 
dessous le scape est noiratre et le fouet d’un jaune rougeatre. 

L’espfece presente ne pent etre identifiee a N. pristis Vach. a 
cause de ses dimensions superieures : tete et thorax 5 mm., abdo- 
men environ 6 mm. ; de plus, les « depressionibus segmentorum 
2-4 » ne sont pas « payee (souligne par moi) pilosis » (cf. la descrip- 
tion originale de Vachal in Ann . Soc . Ent . Fr ., 72, p. 394, 1903). 
En outre, le stigma et la nervation sont bruns ou (le premier) brun 
jaunatre et l’extremite des tibias n’est pas rougeatre. 

Dans ma table des Nomia africaines (Arch. f. Naturg., 1913, 
A 10, p. 121-144), on arrive a « II. katonana Strand », qui est une 
esp^ce diff^rente, les tibias et tarses posterieurs de 1’exemplaire 
que je decris ici etant noirs ; mais IT ne convient dgalement pas 
a cette esp6ce, les deux derniers articles des tarses III etant 
entikrement rouges et les deux precedents teintes de rouge au bout, 
en meme temps que Tabdomen offre des fascies pileuses fort nettes. 
Sinon on pourrait a la rigueur etre amene a N. uelleburgensis 
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Strand; mais en verifiant la description originale (Mitt. ZooL Mns. 
Her/., 6, p. 274-275, 1912), on constate des differences. Chez Schou - 
tedcni , les tegules ne sont pas specialement grandes (pour unc 
Komi it) et toutes deux sont arrondies en arri^re et non pas tron- 
qu6es ; la pubescence du mesonotum est d’un jaune brunatre 
rougeatre au lieu de rouge ; la coloration claire du dessous du fouet 
des antennes est tr6s marquee ; la pubescence du dos de l’abdomen 
est d’un brim jaunatre et seules les bandes pileuses des segments 1 1 
et III pourraient peut-etre etre appelees d’un jaune d’or; le premier 
segment egalement offre une bande posterieure pubescente mais si 
mince qu’elle 11’apparait en taut que bande que parce que le tegument 
est de coloration plus claire en cette region ; la partie d^clive du 
m£tathorax est en haut au milieu striee transversalement ; le des- 
sous des tibias III porte un pinceau de poils, le stigma est jaune, etc. 
Yu de face, le troisieme article des antennes parait de moitie 
plus long que le deuxieme et celui-ci aussi long que le quatribme 
ou le cinquieme ; le dernier article d’un tiers plus long que l’avant- 
dernier. 


N. kinduna Strand n. sp. 

Une femelle provenant du kil. 245 de Ivindu (L. Burgeon, 
9-VI-1912). 

Tete et thorax 7, abdomen 9, aile 11 mm. de longueur ; largeur 
de l’abdomen 5.5 mm. 

Ressemble a N. speciosa Fr., mais l’examen du type m’a montre 
qu’il s’agit d'une espece differente. D’apr^s la description originale 
(in Sjostedt’s Kil im a n dja 1 ‘0 - Exp e d it to n , 8, p. 129, 1908), speciosa 
est plus petite, a scopa blanc en dessous (dans l’esp^ce nouvelle, il 
est d’un jaune brim en dessous comrae en dessus) ; seul le fouet des 
antennes est d un brun rouge en dessous et meme pas jusqu’a sa 
base ; le segment V n’est pas a pubescence d’un noir pur, cette 
pubescence etant d’un jaune laiton an bold posterieur comme sur 
les cotes et noiratre simplement sur le disque ; les franges termi- 
nales des segments ventraux sont d’un rougeatre rouille, les ailes 
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teintees de jauiiatre sont enfum6es a l’extr^niite. Un caractere 
typique est que la inoitie superieure de la nervure basale de l’aile 
superieure est epaissie, deux fois plus grosse que la moiti6 infe- 
rieure. 

Une autre esp&ce voisine, mais distinete, est N. e/ephas Strd., 
a laquelle infene nia table des Nomia africaines (1913). Mais 
N. kinduna en diifcre par les caractferes suivants (cf. la descrip- 
tion de N. elephas in Jahrb. Nass> Vcr. Naturk., 6 ^, p. 131, 1911): 
taille plus grande, tegules jaune brunatre, simplement un peu plus 
foncees au centre et en dedans ; nervation alaire et stigma d’un 
brun clair, toute l’aile teintee de brun jaunatre, de telle sorte que 
ce n’est qu'h la rigueur qu'on pourrait l’appeler subhyaline ; pattes 
noires, rembrunies par place ; segments I -IV avec bordure poste- 
rieure, occupant de l / d a prfes de de la longueur du segment, 
de coloration jaune dore, legferement rougeatre en avant ; extremite 
de Tabdomen couverte de poils brunatres, tout au moins a leur 
extrdmite, et non pas entierement d T un noir pur ; la pubescence de 
la tete et du thorax d’un jaune brunatre plus ou moins fonce et 
(comme chez elephas) d’un jaune d’or au bord anterieur du clvpeus ; 
la pubescence des pattes est egalement jaune brunatre, jaune d’or 
par place (comme chez elephas ), fortement rougeatre en dessous 
aux articles terminaux ; par contre, il n’y a pas de pubescence noire 
en dehors; la pubescence du ventre forme des bordures posterieures 
tr^s denses qui de dessus apparaissent brunes tandis que vues obli- 
quement elles sont d’un jaune de laiton; a 1’extremite du ventre, il 
n’y a egalement pas de pubescence noire. Les yeux ne sont que tres 
legereinent echancres en dedans, les ocelles posterieurs ne sont pas 
tout a fait aussi eloignes entre eux que des veux. Le deuxieme 
article du fouet est largement aussi long que le troisieme ou le 
quatrifeme et encore plus nettement plus long que le premier. 
Clvpeus offrant un trait longitudinal median finement acumine en 
avant, 11’atteignant pas tout a fait le bord anterieur, lisse et brillant. 
L’aire basale du metanotum est nettement delimitee, mate, dense- 
inent mais non rugueusernent chagrinee. La premiere nervure recur- 
rente aboutit a la deuxieme cellule cubitale au debut du dernier 
quart: cette cellule est nettement plus haute que longue; ses cotes 
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proximal et distal (les deux nervures cubitales transverses) sont 
parall&les et legbrement arques en dehors vers la marge de l’aile. 
La troisibme cellule cubitale est en avant plus de deux fois aussi 
longue que la deuxi&nie ; nervulus interstitiel. 


N. lemba Strand n. sp. 

Une 9 de Congo da Lemba, IV (R. Mayne). 

Ressemble a /V. gorytoides Strd. var. tangaua Strd. (in Arch.f. 
.Vaturg., 1914, A. I., p. 1 1 4), mais les tegules ne sont pas unifor- 
mement noires mais plutot jaune brunatre, seal le milieu du bold 
proximal etant noir ; fouet des antennes, a l’exception des deux 
articles proximaux, brunatre ou rougeatre en dessous ; la pubes- 
cence serree du inesonotum est d'un rouge rouille ; les bandes de 
l’abdomen sont d'un jaune clair (segments II-I V), cette coloration 
etant celle du tegument, tandis que la pubescence, egalement jaune 
clair, est trop rare et se fond trop graduellement dans celle qui 
1’entoure pour former des bandes ; le premier segment montre une 
bordure posterieure etroite, fort brillante, comme polie, garnie 
lat^ralement de poils jaunes et peut-etre parfois dans toute son 
etendue, mais sans former de bande aussi nette que celle des 
segments suivants, car elle est plus etroite et le tegument, sur- 
tout, ne forme pas de bande ici; le cinquibme segment, en tout cas, 
presente une bande pubescente jaune, mais je ne sais si le tegument 
v est Egalement jaune. Nomia gorytoides m., f. pr., de Madagascar, 
tout comme la variete taugana, se distingue par ce que le dernier 
segment offre en dessus un champ longitudinal triangulaire nu, 
tandis que A T . lemba ne presente qu’une ligne longitudinale (il ne 
s’agit toutefois pas d’un Ha/ictus , ainsi que le prouvent les grandes 
tegules). Cette espece n a pas de pubescence gris argente. Le pre- 
mier article du fouet n’est pas plus long qne le deuxieme, celui-ci 
est largement aussi long que le troisieme et aussi long que le 
quatrieme. 
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N. kabindana Strand n. sp. 

Un cf de Kabinda (l) r Schwetz). 

Longueur du corps, 11 mm.; de bade, 8.5 111m. Largeur de 
babdomen, 4 mm. 

Voisin de N. trochantcrica Fr. et offrant comme celle-ci un 
trochanter III dente, la dent dirigee obliquement vers le bas, 
barriere et binterieur. Comine chez trochanterica , il existe le 
lobe caracteristique brun-rouge du sixfeme segment dorsal, appa- 
raissant en forme de plaque horizontale largement arrondie an bout 
et environ deux fois aussi large que longue. Segments ventraux 3 
et 4 plats, lisses, brillants, non pubescents ; 4 presente un sillon 
median longitudinal elargi triangulairement au bord posterieur et 
y englobant un petit tubercule d’un brun-rouge, tandis que le bord 
posterieur lui-meme est, sur toute son etendue, longuement frange 
de gris jauiiatre. Le segment ventral 5 ressemble fortement a celui 
de JV. vulpina Gerst.; le processus du milieu de la base est plat 
en dessous, lisse, fortement brillant, a dent terminale courte, 
mais aigue, atteignant le milieu du segment; en faisant abstraction 
du processus, le segment est, comme chez vulpina , garni de 
4 « lamelles » qui sont couvertes de poils speciaux epais, tronques 
et brusquement courbes au bout, denses, brun jaunatre. Le femur 3 
est en dessus au milieu fortement renffe, subtriangulaire en profil, 
paraissant a pen pr&s aussi haut que long a la base, a cote proximal 
droit, distal legerement convexe, ventral faiblement concave; ce 
cote ventral est lisse, nu, legerement excave, avec un petit tuber- 
cule, ou dent obtuse, au bord posterieur dans la moitie basale, au 
bord anterieur, environ au milieu, une dent semblable, les deux 
bords longuement franges dans la moitie basale; l’extremite en 
dessus avec trois petits tubercules. Le tibia 3 est egalement para- 
doxalement bati, comprime, surtout vers le dessous, a la base en 
arriere avec une dent forte, bien que courte et conique, et avec 
une dent plus petite dirigee en dehors et en arriere a bextremite, 
c’est-a-dire a l’insertion du metatarse; le prolongement lamelli- 
forme, dirige vers le bas et le dehors, apparait en profil comme 


triangulaire, mais a sa base en dessus il est un pen eeliancr6 et 
pourvu de deux processus courbes, subparalleles, en 6peron obtus, 
linement denticules en peigne a leur marge, et dhm jaune-brun, 
tandis que leur bord anterieur est fortement excave a la base. 
Metatarse 3 environ aussi long que les articles suivants reunis, 
mais plus court que le tibia 3 avec sa lamelle. 

Coloration et dessin ressemblant a ceux de N. vulpina Gerst. 
Face a pubescence d’un jaune plus clair que celle du thorax. Pointe 
du clvpeus nue et mate; premier segment abdominal avec pubes- 
cence coloree comme le dos du thorax; le deuxifeuie de iiieme, 
mais a pubescence si clairsemee que la coloration foncifcre noire 
predomine; les segments suivants apparaissent noirs, 1-5 a bande 
posterieure jaunatre (1) on blanchatre (2-5). Scape et premier 
article du fouet des antennes noirs, le fouet d’un jaune rougeatre, 
mais plus fonce en dessus (sauf a la pointe). Pattes noires, a 
pubescence gris blanchatre a jaune brunatre. La troisifeme cellule 
cubitale au moins aussi longue que la premiere; la deuxieme, sub- 
trapezoidale, plus longue que haute. 


N. tsavoensis Strand 11. sp. 

Une 9 provenant de l’Afrique orientale anglaise : Tsavo river, 
4/2 i-V- 1913 (D r Bayer). 

Assurement voisine de N . flavo fascia Fr., de LAfrique S.AV., 
mais plus grande de 1 111111. (16 111111. au lieu de 15 mm. pour 
flavofascia)’, la pubescence ne pent pas, de facon generate, etre 
dite blanchatre, la face est plutot jaune clair que blanc jaunatre ; 
clvpeus sans tache basale bum; dans la portion jaune de la face, 
il 11’y a pas d’autres dessins sombres que la fine ligne noire separant 
le clvpeus de 1’ecusson frontal; mandibules noires en entier; la 
partie comprise entre les yeux, la base des antennes et le champ 
ocellaire, est noire, a Texception de l’etroite bande orbitaire, 
elargie en dessous, jaune rougeatre, se terminant au niveau de 
l'ocelle anterieur; la bande orbitaire externe, large et jaune, n’en- 
globe egalement pas V extremity superieure de I’ceil, mais diverge 
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a cet endroit de l’oeil ; la tache jaune de becusson frontal n’est pas 
carree, mais largement deux fois aussi large que longue; le bour- 
relet englobant lateralement bocelle anterieur est jaunatre, a 
bexception de son extremite superieure; le scape est anterieure- 
ment d’un rougeatre clair; la grande tache jaune se trouvant « en 
am ere du bord de 1 ’ceil » forme ici line bande couvrant presque 
toute la tenipe; a la face inferieure du fouet seal, les 7 derniers 
articles sont d’un jaune-brun; les cotes du thorax sont noirs, a 
bexception de binsertion jaunatre clair de b extremite du tubercule 
humeral. Pronotum avec une etroite bande jaune transversale, 
interrompue an milieu. Mesonotum avec etroite bordure laterale 
rouge et deux taches triangulaires rouges au bord posterieur, ainsi 
qu'avec bindication de deux lignes longitudinales jaunatres en 
avail t du milieu. Abdomen a fond noir, avec d’etroites bandes 
transversales jaunes, retrecies et plus ou moins interrcmpues au 
milieu, sur la moitie basale des segments; la frange apicale de 
Tabdomen d’un brun-noir. Tons les tarses, ainsi que la face poste- 
rieure des femurs II sont rouges; les genoux et en partie les cotes 
des tibias sont rougeatres. Marge de bade a peine sombre; la 
moitie anterieure des tegules sombre, la moitie posterieure rou- 
geatre. 

Comme chez A 7 , flavosciata , les trochanters III offrent en 
dessous nil fort tubercule, paraissant rectangulaire lorsqu’on le 
voit de devant et un pen de dessous Clvpeus et ecusson frontal a 
cartne mediane longitudinale nette, interrompue toutefois au bord 
anterieur de becusson frontal. La deuxieme cellule cubitale est 
subcarree et regoit la nervure recurrente pen avant le milieu. 
Cette derniere est tres fortement courbee dans sa moitie supe- 
rieure, anterieure. 


Genre XYLOCOPA Latr. 

Xylocopa Clots Yach. 

Une 9 du alavumbe (Deleval). Decrite in Ann. Soc. lint . Fr . , 
1898, pp. 98-99, et in Misccll . Entom VII, p. Tie (1S99). 
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X. praeusta Sm. 

Un o’ de Kindn, 1911 (L. Burgeon). 


X. Lepelletieri End. var. ruboris Strand n. var. 

U11 cf de Leopoldville, 17-VII-1911 (D r A. Dubois), se carac- 
terise par le fait que la region habituellement janne du dos du 
thorax est ici d’un rouge orange et que la pubescence de l’abdomen 
est rougeatre et non janne. J’appelle cette forme : var. ruboris m. 

La supposition emise par Maidl {Ann. Hofnius., Wien, XXVI, 
p. 284, 1912), qn’ENDERLEiN, dans sa description de cette esp&ce, 
a confondu le postscutellum avec le segment median, est parfaite- 
ment exacte, ainsi que j'ai pu le verifier sur le tvpe. 


X. angolensis Sm. 

Une o de Luena, XI I-1907 (D r Sh. Neave), etiquetee « Xylo- 
copa Neavei Yach., Type ». Ce nom est reste in litteris, Vachal 
avant probablement constate aprbs coup qu’il ne s’agissait pas 
d une espece nouvelle et ayant supprime sa description, tout en 
omettant de modifier l’etiquette dont il avait pourvu le specimen. 
La description originale d ' angolensis se tronve in Trans. Ent. 
Soc., London, 1874, P* 2 ^4- 

Longueur de l’exemplaire actuel 17-18 111m., largeur de l’abdo- 
men 8-9 mm. La seule difference d’avec la description originale 
est celle que les cotes de l’abdomen ne sont pas pourvus d’une 
« cinereous pubescence », mais d’une pubescence noire. Caracteris- 
tiques pour l'espece sont la coloration des ailes et la pubescence 
des pattes. 
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X. hottentota Sm. 

Un exemplaire de Kapiri, IX-1912 (Mission agricole). Deja 
signalee ant£rieurement de l’Afrique occidentale : Sierra-Leone, 
Senegal. 


Genre ANTHOPHORA Latr. 

Anthophora analis (Sich.) Dours 

D’entre Beni et Lesse, fin VII-1911 (D'Murtula); exemplaire 
ne mesurant que 13.5 mm. de longueur. 


A. caerulea Fr. 

Du Kwango Atene (Charlier). 


A. africana Fr. 

Elisabethville (G. Swalue). 


Genre CROCISA Jur. 

Crocisa interrupta (Vach). 

Kimbembo, 1-IX-1910 (D r Beouaert); Beni a Lesse, fin VII- 
1911 (D r Murtula); Lebo, 12-X-1913 (D r Rodhain) ; Lesse 
(L* Bonnevie); Malela, II-1913 (R. Verschuerek) ; Doruma a 
Sili, VI-1912 (M me Hutereau); Seke, 25-VI-1911 (R. Mayne). 
Tons males. 


C. gusneensis Rad. 

Bambili (D r Rodhain); Beni a Lesse, fin VII-1911 (D r Mur- 
tula). 
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C. Bouyssoui Vach . 

Congo da Lemba, 1-II-1913 (R. Mayne), 5; Dungu a Nyangara 
a Doruma, V-1912 (M mt Huterf.au), cf ; Dili a Lebo, XI-XII-1912 
(M nu Hutereau), o’. 

II s’agit siirement de l’esp&ce decrite par Vachae {Ann. Soc. 
Ent. Fr., 1903, p. 381) du Congo sous le 110111 de C. Bouyssoui ; 
mais, en meme temps, elle est synonym e de l’esp^ce nominee 
C. splendidula Lep. par Friese dans les Bienen Afrikas. Splen- 
didula diffkre toutefois, d’apr&s la description originale, notaimnent 
par les m^tatarses uniforinement a pubescence noire et par une 
coloration autre du premier segment abdominal; elle est identique 
avec fasciata Fr., qui en est simplement synonyme. 


C. splendidula Lep. (fasciata Fr.). 

Une 9 du camp de Lukula, 1911 (D r Daniel). Voir l’observa- 
tion ci-dessus. 


C. scotaspis Vach. 

Un <3 de Simba, X-1912 (R. Mayne). Vachal a decrit ( loc . cit., 
1903, p. 379) la femelle de cette esp£ce. Le male est long de 
12.5 mm., l’aile anterieure mesure 12 mm.; coloration comme 
celle de la femelle, et meme dessin ; segment anal large, a double 
echancrure terminal e formant done trois dents d’egale longueur, 
mais la mediane plus 6paisse et plus obtuse que les laterales qui 
sont tres acuminees; ce segment ne porte pas de dents laterales et 
sa face ventrale est uniforinement densement pubescente, sans 
aucun autre caractere particulier. 


C. excisa Fr. 

De Bambili (D r Rodhain) cf; du Katanga (Lemaire) 9. 

10 - V‘1920 
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C. meripes Vach. 

Quelques males de Bambili (D r Rodhain); de la vallbe de la 
Lukuga, X I - r g 1 1 (D r Schwetz); d'entre Doruma et Sili, VI-1912 
(M me Hutereau); de Dungu (I)egreef); Limbala, 5- VI 1 1 - 1 9 1 3 
(D r Rodhain). Des femelles de Bambili (D r Rodhain); Api, 8 - 1 X- 
I909(Lapi,ume) ; Katanga (Lemaire); Dungu a Doruma (M me Hute- 
reau). 


C. calceata Vach. 

Un d de Bafwalunga, 1 i-IX-i9i3(D r Christy), me semble devoir 
etre rapportb a cette espbce; le dernier segment ventral, toutefois, 
ne laisse deviner qu’avec peine la ligne longitudinale mediane 
legbrement enfoncee et non oil gubre pubescente, qui est si carac- 
teristique pour calceata. Le fait qu’en outre le ventre ne presente 
pas de pubescence claire n’a pas d’importance, car, d’aprbs le 
materiel de calceata que j’ai pu voir, cette pubescence manque 
souvent a des specimens qui sont surement des calceata (il est pro- 
bable qu’elle se detache facilement); au metatarse, il y a une tache 
blanche, et Ie segment anal est, comme e’est le cas chez calceata, 
pourvu de deux bpines, entre lesquelles il est droit. 

Une 9 de Ganda-Sundi, 10/15-VII-1912 (R. Mayne). 


C. congocola Strand n. sp. 

Une 9 d’Elisabethville (M lle L. Van den Hoeck). 

Cette espbce ne pent se rapporter a aucune de celles que 
Vachai. note dans son releve des Crocisa du Congo {Ann. Soc. 
Ent. Fr., 1903). En elTet, les caractbres suivants ne se retrouvent 
simultanement chez aucune d’entre elles : echancrure du sternum 
en S, tache du deuxibme segment non prolongee vers la base, 
ecailles blanches sous l’bchancrure du sternum. Ressemble un pen 
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a C. Vachali Fr., mais diff&re deja par l’absence de tache sur le 
scutellum a la base de rechancrure. 

La table des Crocisa sud-africains de Brauns ne nifcne rien 
egalement, car les pieces laterales du scutellum, et non celui-ci 
meme, sont tachees. 


C. Grahami Cock, 1910, des Ashantis, parait voisin, mais est 
plus petit et a dessins bleus. 

Longueur du corps 13.5 mm., de fiaile 2 mm.; largeur du thorax 
5 mm. Noir, a dessins d’un blanc bleuatre: toute la face a 
pubescence de cette couleur, mais la moitie inferieure du clvpeus 
et labrumnus, les mandibules avec simplement des traces de pubes- 
cence blanchatre. Vertex noir, mais a bord posterieur pubescent 
blanc; tempes et dessous de la tete a pubescence blanche. Labre 
offrant deux tubercules rougeatres prfes de la base. Mesonotum 
horde de blanc en avant et des deux cotes, la bande anterieure 
interrompue toutefois au milieu; avant le milieu une tache allongee 
blanche isolee, de chaque cote de sa terminaison posterieure une 
tache oblongue blanchatre; les pieces laterales du scutellum a 
ecailles blanches, cette coloration paraissant en continuity avec la 
bordure laterale du mesonotum. La partie posterieure des tegules 
a tache blanchatre. Les dessins clairs de Labdomen nettement plus 
bleus que ceux du thorax; ceux du premier segment consistent en 
une bande laterale qui, aux deux extremites, se recourbent egale- 
ment en dedans, de telle sorte qu’au bord anterieur comme au bord 
posterieur il se forme une bande transversale, interrompue au 
milieu sur une largeur de 2 mm. Le bord interne de chaque moitie 
de cette figure a une courbe mi-circulaire, et les extremit6s fibres 
des bandes, comme celles de toutes les autres bandes, sont arron- 
dies. Les segments 2-5 n’offrent une bande semblable qu’au bord 
posterieur; deja sur le deuxi&me segment cette bande n’est pas 
6largie vers l’avant, et l’intervalle separant les deux moities des 
bandes decroit graduellement d’avant en arri^re, bien que peu, cet 
intervalle mesurant encore 1.5 mm. sur le cinquifeme segment. La 
moitie basale des tibias III et toute la face superieure des meta- 
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tarses et tarses III a ecailles blanches. Les segments ventraux 
II-IV avec tache transversal e blanche de chaque cote an bord 
posterieur, ces taches paraissant a pen pres rudimentaires sur IV. 
Le dernier segment dorsal avec trois carcnes longitudinales dont 
la mediane toutefois s’eflace vers la base. 


C. africana Rad. 

Une 9 du Katanga (Lemaire). 

Je regarde cet exemplaire comme etant africana Rad.; la 
description, faite d’aprfes le male seul ( Bull . Moscou, 66, 1893), est 
toutefois trop incomplete pour permettre une determination cer- 
taine. La longueur du male est indiquee comme etant 11 mm.; ma 
femelle est longue de 14 mm., avec aile longue de 12.5 mm. 
L’echancrure du scutellum parait un peu plus profonde chez mon 
exemplaire et les deux pointes un peu plus nettes, mais la diffe- 
rence est si minime que je ne puis lui donner une grande impor- 
tance. La bande du deuxieme segment s’elargit, il est vrai, a son 
extremite externe vers le bord anterieur du segment, sans toutefois 

l’atteindre tout a fait. (Radoszkowski dit simplement : bande 

s’elargissant vers le cote.) Scutellum sans autre dessin que celui 
forme par la pubescence blanche depassant sous son echancrure; 
pr6s du bord ant6rieur et le touchant se trouvent deux taches 
blanches, en contact ou tr6s finement separees (taches axillaires). 
Les dessins blancs out en partie une teinte bleutee; Radoszkowski 
les decrit comme « blancs » et « blancs de neige ». Origine du 
type : Afrique centrale. 

Friese a egalement simplifie les choses pour cette espece : il 
reproduit, dans Bienen Afrikas, la description originale, mais ne 
tente aucunement de reconnaitre l’espdce. Dans sa table des 
femelles (N. B. africana n’etait con nu que par le sexe male, 
comme il a ete dit), on trouve, il est vrai, l’indication suivante : 
« C. nnbica Lep. Vergl. C. sejuncta, africana, valida », mais 
rien de plus. Ces indications perdent d’autant plus de valeur si l’on 
note que dans le texte C. nnbica ni C. sejuncta n’apparaissent 
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coniine esp£ces valablcs, mais que ces deux noms sont mdiquds 
comnie purs synonvmes de l’espfcce asiatique(I), C. histrio F. , tandis 
que le 110m valida ne reapparait nulle part! 

C. scjuncta Sauss. cst assurement line espece voisine, mais se 
distingue notamment, d’apr&s des specimens que j’ai sous les yeux, 
par la presence d’une petite tache blanche sur le scutellum, a la 
base de l’echancrure. J’ai jadis moi-meme ainsi nomine ces speci- 
mens, qui proviennent du Senegal, du lac Nyassa et du Cap; 
l’espfece avait ete decrite de Madagascar et semble done etre 
repandue dans toute l’Afrique (cfr. Strand in Mittcil . ZooL Mils., 
Berlin, VI, p. 298, 1912). 

Crocisa cifricana Rad. appartient an groupe picta. De cette 
dernifcre espece ainsi que de scotaspis elle se difterencie entre 
autres par le cinquidine segment ventral carend dans toute sa 
longueur; de pretexta elle differe par le ventre et les meta- 
tarses III taches de blanc; de guineensis par l’ecusson non 
tache, & axillaris (male!) par le ventre tache de blanc. 


Genre MEGACHILE Latr. 

Megachile venusta Sm. 

Uele : Dungu (Degreef) (9). 


Genre ANTHIDIUM F. 

Anthidium Paulinieri (Guer.) Vach. 

Une 9 de Ivisantu (P. Vanderyst). J’interpr£te l’espece suivant 
la diagnose de Vachal in Ann. Soc. Ent . Fr 1903, page 374; 
toutefois, Vachal ne mentionne pas la ligne jaune de 1’orbite 
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interne, atteignant le niveau de l’ocelle anterieur, qu’oflre l’exein- 
plaire que j’ai eu sous les yeux. On ne fait que deviner des taches 
jaunes a la face dorsal e des segments abdominaux. 


A. auriscopatum Strand. 

Un unique exemplaire (9) recolte a Api, 8-IX-1909 (Laplume). 

Remarque. — Dans les Bienen Afrikas, Friese d^crit, page 410, 
un Anthidium rufocaud&tsi n. sp. ; le type en est designe, deux 
fois comme male, line fois conime femelle! (en tout etat de cause, 
un seul sexe est decrit !). Dans la clef analytique, l’esp^ce se trouve 
parmi les O' et y est egalement appeRe rufocaudata.. 

Dans ce meme ouvrage, page 407, on lit a la fin de la description 
de 1 ’ Anthidium lanificum Sm. : « La description donnee par Smith 
a ete completee en quelques points, mais je ne doute pas de 1 iden- 
tite des deux espkces ». Cependant, dans la description, il n’est 
aucunement question d’une autre espece a titre de comparaison, et 
Ton ne trouve aucun synonyme indique sous lanificum. Friese 
a assurement voulu dire que l’espfece d’apr&s laquelle il a corrige 
la description de Smith devait etre identique a l'esp^ce qu’avait vu 
ce dernier. 


A. compactum Sm. 

D’entre Beni et Lesse, fin VII-191 1 (D r Murtula) (o'). Ce male 
ne diff&re de la description, etablie sur la femelle, que parce que 
les segments I-VI (et non I-V) sont taches de jaune ; les dents des 
mandibules sont noires avec la base rougeatre; sur le vertex il y a 
line fine ligne jaunatre, au lieu d’une « minute spot ».La description 
originale se trouve page 83, in Smith, « Deso'. neiv Spec. Hyme- 
nopter. » (1879). 


En outre, line 9 de Congo da Lemba, 1-II-1913 (R. Mavne). 
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Genre C0ELI0XYS Latr. 

Coelioxys furcata Fr. 

Leopoldville, XIl-1911 (D r A. Dubois). 

C. torrida Sm. 

Yumbi, 29-VII-1912 (D r Mouchet) (9); kiloin. 345 de lvindu, 
de nuit (D r Russo); Malela, XII-1913 (Burgeon). 

C. planidens Fr. 

Congo da Lemba, r-II-1913 (R. Mayne). C’est peut-etre le male 
de torrida Sm. 


C- Bouyssoui Vach. 

Une 9 de Banza Manteka, 10/15-VI-1912 (R. Mayne). 


C. maculata Fr. 

De Congo da Lemba, IV-1911 (R. Mayne), j’ai sous les yeux 
une esptbce (9) voisine de sciocnsis Grib, et qui probablement 
est identiqne avec l’esp&ce indiquee sous ce nom de Guinee, tout 
en etant distincte du vrai C. scioeusis, habitant I'Afrique nord-est; 
chez mon espece, en effet, les ailes anterieures sont sombres 
jusqu’a la base et les segments abdominaux different egalement, si 
bien entendu la femelle consideree par Friese comnie etant 
sciocnsis est bien celle qui se rapporte a cette espece decrite 
d apres le male seul. Pour autant qu’on puisse en juger d’apr&s la 
description, notre femelle se rapporte a l’esp^ce decrite deux fois 
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conune nouvelle sons le noin de C. maculata par Friese 
(in Deutsche Rut. Zcitschr., 1913, p. 576, et in Zoolog. Jahrb., 
35 ) P- 597 ) I 9 I 3 ) et c l l ” provient du Transvaal. Cet exeinplaire 
mesure 22.5 mm. de longueur, l'aile anterieure 13.5 mm.; largeur 
de l’abdomen 5.2 mm. — Dalla 'Torre (Cat. Hym.) donne coniine 
patrie de C. scioensis errondment Afr. occ. 

C. ateneata Strand ii. sp. 

Une Q du Kwango : At&ne (Charliers) [type!] et tine autre 
de Semio, 20-IX-1913 (D r Rodhain). 

D’aprfes les indications de Vachal, Coclioxys vertiealis Sm. 
serait une espbee tres repandue dans le Congo et qui, d’aprbs le 
materiel qu’il avait sous les yeux (cfr. Ann. Soc. Ent. Fr., 1903, 
p. 375), etait le plus commun des Coclioxys congolais. Elle a ete 
decrite de Port-Natal (in Cat. Hym. Brit. Mas., II, Apidae, 
p. 263, 1854) et est actuellement consideree coniine svnonyme de 
C. dccipicns Spin., ce que la description trop sommaire de 
Smith ne permet toutefois pas d’affirmer avec absolue certitude. 
En tout cas, C. vertiealis est different de Tespece que je ddcris 
ici, bien que certainement fort semblable; les deux espkees se 
distinguent dejh par la coloration des pattes, noires en entier ici, 
rougeatres chez vertiealis. Une autre espece semblable est C. odiu 
Strand, mais la sculpture du mbsonotum est autre, les bandes 
abdominales sont blanches chez ateneata , etc. C. simplex Fr. 
differe par la forme plus elancee, la ponctuation plus grossiere, les 
bandes moins nettes, et l’habitat en Afrique orientale. 

Noire en entier; ecailles et pubescence d’ttn blanc sale, partielle- 
ment jannatres toutefois sur la face, bien que la conservation de 
cette region ne permette pas d’etre fort affirmatif. Bord anterieur 
du clypeus a pubescence d’un jaune ocre. Les cotes du thorax 
chez Tun des exeinplaire d’un blanc tr6s pur, chez 1 ’autre tin pen 
jaunatre ocre. Dos du thorax ntt, le bord lateral seul marque par 
une ligne d’ecailles blanches et le bord anterieur du scutellum, — 
bord posterieur du mesonotum, — avec une bande ecaillee trails- 
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verse etroite blanchatre, interrompue au milieu; pronotmn a poils 
blanchatres. Segments abdominaux II-VI offrant chacun une bande 
basale Etroite et presquc lineairc, bien que non interrompue, qui 
est formee d’une rangee unique d’dcailles egales, elliptiques, 
dirigees longitudinalement, mais lie se touchant pas toutes, et qui 
s’dlargit sur la marge des segments dorsaux; la bande du segment II 
s’6largit en outre a la base du segment I. Le segment VI offre une 
bande longitudinale nfediane qui n’atteint ni la base ni l’apex. Les 
segments ventraux ILV avec bande posterieure blanche, inter- 
rompue au milieu, lin£airement sur IV et V, plus largement 
sur II et III ; ces bandes d’un blanc plus pur et plus larges que les 
bandes dorsales. Le premier segment ventral avec une bande 
longitudinale mediane blanche. La face externe des femurs, tibias 
et metatarses a toment blanc. M^tatarse et tarses en dessous avec 
soies rougeatres, les eperons rougeatres. Ailes subhvalines, la 
moitie apicale ou du moins le champ marginal enfumes, nervures 
et pterostigma noirs. 

Front avec Vindication d’une carene longitudinale laissant per- 
cevoir un fin sillon. L’ocelle anterieur non entoure d’une forte 
carene (comme c’est le cas chez torrida par exemple), mais 
entoure dans sa moitie anterieure par un sillon etroit, limite en 
dehors par une film elevation longitudinale en bourrelet reconnais- 
sable a la loupe seulement. Toute la face mate est densement 
chagrinee; le vertex n’offrant qu’entre les ocelles posterieurs une 
partie lisse et brillante; pour le reste, il est densement convert de 
tr&s grandes fossettes, a fond plat. Les ocelles posterieurs d’un rien 
moins eloignds entre eux que des veux. Vu de face, le premier 
article des antennes (le scape) parait aussi long que les deux 
suivants reunis, le troisieme est d’un tiers plus long que le 
quatrifcme. Mesonotum et scutellum entiferement mats, a ponctua- 
tion dense et grande mais pas profonde, les points en partie reunis 
en series. Scutellum plat, a bord posterieur aigu mais regulifere- 
ment courb6 sans former de tubercule median; ses cornes droites, 
comprimees lateralement, tr^s aigues. Abdomen lisse et brillant en 
dessus, bien que les trois premiers segments presentent de grands 
points en fossettes arrondies, qui toutefois sont en majeure partie 
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eloignes entre eux d’line distance au moins egale a leur diambtre, 
les intervalles etant entidrement lisses; les segments 2 et 3 avec 
une impression transversale mediane, limitee en arriere par line 
bande transversale imponctuee lisse. Sur les segments 4 et 5 la 
ponctuation est plus fine et sur 6 elle lie se reconnait qu’au 
microscope, par contre les intervalles sont ici moins lisses et le 
segment 6 est par suite moins brillant en sa moitie anterieure que 
ne le sont les segments precedents, tandis que sa moitie poste- 
rieure, deprimde, est tout a fait mate; il mesure 3 mm. de 
longueur, sa base 2 111m de largeur, et de la base a l’extremit6 il 
se retrecit graduellement, de sorte que vu de dessus il est trian- 
gulaire, avec l'extremite leg^rement emoussee. Le dernier segment 
ventral vu de dessus parait 1111 peu pins etire, leg&rement etrangle, 
done retreci, au milieu 011 vers le milieu de son extremite, qui, a 
premibre vue, ressemble a celle du segment anal dorsal, montre 
une tres fine incision mediane, microscopique ; ce segment depasse 
le segment dorsal de '/, de sa partie libre et est fortement incline 
vers le bas aprbs le milieu. Longueur du corps 15.5, de l’aile 
10.5 mm.; longueur de l’abdomen en avant 5 mm. 


Genre TR1GONA Jur. 

Trigona tomentosa Fr. 

N’Gombe, 10-V-1913 (D r Rodhain). 

T. togoensis Stadei.m. 

Wombali, 1913 (P. Vanderyst); Boma, 28-VIII-1913 (Styc- 

ZYNSKl). 

T. nebulata Sm. 


Kilo (D r Abetti). 


